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Karl MARX, La guerre ci vile en France, Mon treuil, édi tions Science mar xiste, 2008, 146 p. (Bi- 
blio thèque jeunes).

https://preo.ube.fr/dissidences/docannexe/image/140/img-1.jpg


Marx en réédition

Karl Marx et Frie drich En gels, In ven ter l'in con nu. Textes et cor res pon dance au tour de la Com- 
mune, Paris, La Fa brique, 2008, 304 p. (Uto pie et li ber té).

https://preo.ube.fr/dissidences/docannexe/image/140/img-2.jpg


Marx en réédition

Karl Marx, La com mune de Paris. Adresse du Conseil gé né ral de l’As so cia tion in ter na tio nale des
Tra vailleurs, Paris, Le Temps des ce rises, 2011, 141 p.

Le ha sard de l'édi tion fait qu’en l’es pace de trois ans - de 2008 à 2011
-, trois mai sons dif fé rentes, La Fa brique, Science mar xiste et Le
Temps des ce rises, ont choi si de res sor tir les textes de Marx et En‐ 
gels concer nant l’ex pé rience de la Com mune. Réjouissons- nous tout
d’abord de l’in té rêt re nou ve lé que sus citent ces écrits ma jeurs  !
Science mar xiste, mai son d’édi tion d’ori gine ita lienne, pour suit ainsi
un tra vail de ré édi tion bien ve nue de clas siques du mar xisme dont
nous avons déjà eu l’oc ca sion de par ler à pro pos de l’Antidühring
d’En gels ou de La ma la die in fan tile du com mu nisme de Lé nine. Le
cœur des trois livres est consti tué par un ou vrage fon da men tal par
son in fluence ul té rieure, soi gneu se ment re pu blié, à sa voir La guerre
ci vile en France dans son édi tion al le mande de 1891, in cor po rant donc
le texte écrit par Marx au len de main de l'écra se ment de la Com mune
ainsi que les deux « Adresses sur la guerre franco- allemande » ré di‐ 
gées en 1870, sans ou blier une in tro duc tion d’En gels rap pe lant l’his to ‐
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rique des évé ne ments et les li mites de l'ac tion des com mu nards -
leur pré ser va tion de la Banque de France en par ti cu lier -, qu’il semble
at tri buer à l’in fluence pré pon dé rante des blan quistes et des prou dho‐ 
niens. On ne peut, à la lec ture des Adresses, qu’être tou jours frap pé
par la pres cience de cer taines ana lyses pré vi sion nelles, en par ti cu lier
l’hy po thèse d’une al liance franco- russe et d’une nou velle guerre avec
l’Al le magne… Ces deux Adresses, en plus d’an non cer éga le ment la fin
du Se cond Em pire et de sa luer la Ré pu blique comme un pro grès, ren‐ 
voient dos à dos les classes di ri geantes fran çaises et al le mandes au
pro fit de la paix par l’union des classes ou vrières, contre « la po li tique
de conquête » et les in té rêts dy nas tiques, en fai sant toute leur part
aux in té rêts na tio naux du pro lé ta riat (p.39). Quant à La guerre ci vile
en France, écrit dans un style in ci sif et cas sant, on en re tien dra les
avan cées de ceux qui sont allés « à l’as saut du ciel », ce « monde nou‐ 
veau à Paris » op po sé à Ver sailles, ce gou ver ne ment de la classe ou‐ 
vrière sou te nu par la pe tite bour geoi sie : sé pa ra tion entre les églises
et l’État  ; rem pla ce ment de l’armée par le peuple en armes, et de la
bu reau cra tie ad mi nis tra tive par des fonc tion naires élus, res pon sables
et ré vo cables en plus d’être non pri vi lé giés ; idéal éco no mique co opé‐ 
ra tif. Mal gré toutes les in suf fi sances de la Com mune et les cri tiques
de Marx, celui- ci a bien saisi l’ori gi na li té et l’im por tance de l’évé ne‐ 
ment où, pour la pre mière fois, les tra vailleurs oc cu paient tout l’es‐ 
pace (so cial et po li tique) et l’or ga ni saient eux- mêmes. « C’était es sen‐ 
tiel le ment un gou ver ne ment de la classe ou vrière (…), la forme po li‐ 
tique enfin trou vée qui per met tait de réa li ser l’éman ci pa tion éco no‐ 
mique du Tra vail » (c’est Marx qui sou ligne). Évé ne ment d’im por tance
his to rique au point pour Marx de ré vi ser une série de ses thèses : sur
l’État, la dic ta ture du pro lé ta riat, la ci vi li sa tion et le pro grès, etc.
Contrai re ment au for mat plus ré duit de l’édi tion de Le Temps des ce‐ 
rises, une sé lec tion de lettres écrites à Ku gel mann par Marx entre
dé cembre 1870 et juin 1871 a éga le ment été in cor po rée à l’édi tion de
Science mar xiste, ainsi que la pré face de Lé nine à leur édi tion en
russe datée de 1907. Comme à l’ac cou tu mée, un ar ticle d'Ar ri go Cer‐ 
vet to, théo ri cien mar xiste peu connu en France, ouvre l’ou vrage, mais
en plus de se ré pé ter avec la « Note de l'édi teur », il se contente sur‐ 
tout d’in sis ter sur la na ture scien ti fique du marxisme- léninisme, dans
une prose bien moins lim pide et mar quante que celle de Marx. Le
mé lange pro po sé par La Fa brique est plus co pieux. La par tie cor res‐ 
pon dance com prend en effet da van tage de lettres de Marx et d’En ‐
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gels, ainsi que des ar ticles et des ré so lu tions de l’As so cia tion In ter na‐ 
tio nale des Tra vailleurs (AIT) ré di gées par leur soin, le tout s’éche lon‐ 
nant de 1866 à 1894. Sur tout, Da niel Ben saïd in tro duit tous ces textes
par des « Po li tiques de Marx » oc cu pant pas moins d’une cen taine de
pages. Il y pro pose une ré flexion sur la tri lo gie mar xienne consti tuée
par Le 18 Bru maire de Louis- Napoléon Bo na parte, Les luttes de classes
en France et La guerre ci vile en France, en fai sant jus tice une fois de
plus de la fausse or tho doxie mar xiste d’une po li tique stric te ment dé‐ 
ter mi née par l’in fra struc ture, au pro fit d’une po li tique vue comme
règne du contre temps, de la « dis cor dance des temps » (sic). Il in siste
évi dem ment sur les le çons de la Com mune, al ter na tive à l’État bu‐ 
reau cra tique mo derne, vé ri table « féo da lisme in dus triel » (p.34), et la
né ces saire des truc tion qui s’en suit de cet État bour geois. Mais on le
sent plus la bo rieux pour jus ti fier l’in adap ta tion ac tuelle de l’ex pres‐ 
sion «  dic ta ture du pro lé ta riat  »… Quant à la pos té ri té de la Com‐ 
mune, son évo ca tion de l’ex pé rience russe le voit en dos ser les cri‐ 
tiques de Rosa Luxem bourg à l’égard des bol che viks. Il convient à l’oc‐ 
ca sion de cette triple ré édi tion de rap pe ler briè ve ment l’ac tua li té de
La guerre ci vile en France, les contours d’une ré flexion po li tique
qu’elle des sine et qui res tent tou jours à l’ordre du jour au 21ème
siècle. Cette ac tua li té se conjugue selon nous au tour de trois points.
L’in ter na tio na lisme tout d’abord de la Com mune – « qui a admis tous
les étran gers à l’hon neur de mou rir pour une cause im mor telle » –,
sa luée et ap puyée par Marx. La cri tique li ber taire de « la ma chine de
l’État » – « qui sem blait pla ner bien haut au- dessus de la so cié té, [qui]
était ce pen dant lui- même le plus grand scan dale de cette so cié té et
en même temps le foyer de toutes ses cor rup tions » –, en suite. La ra‐ 
di ca li té enfin de la cri tique de la ci vi li sa tion bour geoise – si mi laire
« aux temps des Sylla et des deux trium vi rats de Rome », avec « cette
seule dif fé rence  : les Ro mains n’avaient pas en core de mi trailleuses
pour ex pé dier en bloc les pros crits et ils n’avaient pas «  la loi à la
main », ni, sur les lèvres, le mot d’ordre de « ci vi li sa tion » » – et de la
pers pec tive de « l’« im pos sible » com mu nisme », de « cette forme de
vie plus haute  ». Si le petit opus cule de Science mar xiste est le
meilleur mar ché, l’édi tion de Le Temps des ce rises a l’avan tage d’in té‐ 
grer une série d’illus tra tions, dont plu sieurs ca ri ca tures et pho tos du
temps de la Com mune de Paris. Mais l'ou vrage de La Fa brique est as‐ 
su ré ment le plus com plet quant à cette lec ture tout sim ple ment in‐ 
dis pen sable.
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